
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



I. Qui porte le projet ? 
 

 
 
 
Le projet est porté par le Père Basile Diané, prêtre catholique d’origine ivoirienne. Il a 
été ordonné le 17 avril 1999 au compte du Diocèse de Grand-Bassam en Côte 
d’Ivoire. Il a effectué une longue mission pastorale en Belgique qui a impacté 
positivement son ministère. Toujours marqué depuis les débuts de son ministère par 
la souffrance des veuves et surtout par le sort des enfants qui perdent brusquement 
leur papa ou leur soutien, le Père Basile Diané va être édifié durant son séjour 
européen par toutes les structures sociales mises en place pour soutenir toutes les 
personnes vulnérables et celles en difficulté d’une manière ou d’une autre. En effet, 
si en Côte d’Ivoire l’Etat vole au secours systématiquement des enfants qui perdent 
leurs parents à la naissance, il n’en est pas de même pour ceux qui perdent leur 
papa ou leur principal soutien quand ils sont dans les cycles primaires, secondaires, 
dans les grandes écoles ou universités. Fréquemment, la vie de ces enfants ou de 
ces jeunes s’arrête juste au cimetière après l’enterrement. La maman est Il prend ce 
jour-là, devant toute la Côte d’Ivoire l’engagement solennel d’œuvrer à redonner du 
sourire aux veuves, aux orphelins et à toute personne en situation difficile. Son 
slogan majeur est "Plus jamais, aucun enfant ne doit voir sa vie modifiée parce qu’il 
a perdu son père".  
Il est alors dégagé à sa demande depuis juillet 2024 pour lancer et asseoir au profit 
de toute la Côte d’Ivoire un projet futuriste qui va révolutionner la vie de toutes les 
personnes vulnérables. bien souvent accusée d’avoir été à la base du décès de son 
époux. Elle est alors bien souvent rejetée avec tous ses enfants et spoliée de leurs 
biens. Touché par la précarité de la situation des veuves et des orphelins, en plus de 
tous ces enfants qui sont rejetés par ce qu’accusés de sorcellerie, le Père Diané, fort 
de son expérience en Belgique va créer en 2019 avec un groupe d’amis en Belgique 
l’ONG Boumkami (aidez-moi, traduction locale) et une autre Vivre Utile (en voie de 
constitution). Depuis son retour de mission de Belgique en 2019, le Père va lancer 
une autre ONG Sarepta (en voie de constitution) et commence à prendre en charge 
directement plus de 24 veuves et 50 enfants. Au cours de la célébration de son Jubilé 
d’argent, il a préféré décliner l’offre d’une voiture (ce qui a fait grand bruit en Côte 
d’Ivoire) au profit d’un investissement productif en faveur des veuves et des 
orphelins. 
 
 
 



II. En quoi consiste le projet ?  
 

Il s’agit de construire un centre socio-éducatif. Le centre socioéducatif sera 
composé d’un lycée, d’un internat, d’une salle de sport, de terrain de sport, d’un 
réfectoire et de toutes les commodités pour permettre un plein épanouissement aux 
enfants. Il s’agira d’offrir aux enfants orphelins, démunis et rejetés les mêmes 
opportunités de réussite que les enfants qui ont la grâce d’avoir leurs parents en vie. 
Dans ce centre, ils auront toutes les commodités pour leur épanouissement.  
Le projet sera bâti comme projet pilote à Bakro à 12 kms de la ville d’Aboisso en Côte 
d’Ivoire et à 125 kms d’Abidjan.  
En plus, il y aura la construction de quelques maisons de 2 à 3 pièces pour accueillir 
les veuves qui sont véritablement chassées avec leurs enfants de leur maison et qui 
sont à la rue. 

 

 


